PROCÈS-VERBAL 

Du  Serment  folemnel  prêté  par  les  deux  Compagnies  du 
Bataillon  des  Chajfeurs  Corfes  en  garnifon  au  Puy  j 
Chef-^  lieu  du  Département  de  la  Haute-Loire  con- 
jointement avec  les  Gardes  Nationales  de  cette  Ville  j 
la  Maréchaujfée  & les  autres  Citoyens  de  tout  âge  & 
tout  fexe  J le  14  Juillet  ly^o. 


Extrait  <îes  Regiftres  de  la  Mailbn  Commune. 


Du  Mercredi  quatorze  Juillet  mil  fept  cent  quatre-vingt-dix,  dans  la  principale 
Salle  de  la  Maifon  Commune  de  la  Ville  du  Puy , où  étoic  aflemblé  le  Confeil 
général  de  la  Commune  , à une  heure  après  midi. 

En  conféquencc  de  la  Délibération , prife  par  la  Municipalité  le  huit  de  ce  mois , 
qui  confacrc  le  jour  préfent  à la  folemnité  d’une  fête  civique,  & pour  la  Confédé- 
ration générale  du  Royaume  } & enfuite  des  publications  faites  à ce  fujet  le  douze 
du  courant , cette  fête  ayant  été  annoncée  par  le  fon  de  toutes  les  cloches  hier  à 
fept  heures  du  foir  , & ce  matin  à fept  heures  , les  magafins  & boutiques  ayant 
été  fermés  auflîtôt  & les  travaux  furpendus  ; 

MM.  les  Otheiers  Municipaux  , accompagnés  de  MM.  les  Notables  & du  Subditut 
du  Procureur  de  la  Commune  , précédés  de  la  Mufique  guerrière  des  Amateurs  de  la 
Ville,  & des  Tambours,  Fifre  & Sergents  de  Ville,  3c  étant  efeortés  d’un  Déta- 
chement de  la  Garde  Nationale,  font  partis  à onze  heures  du  matin  de  la  Maifon 
Commune  , & fe  font  rendus  dans  cet  ordre  à la  place  du  Breuil.  Ils  y ont  trouvé  raf- 
femblés  les  Gx  Compagnies  de  Garde  Nationale  , compofant  la  Légion  du  Puy,  avec 
leurs  Drapeaux , ayant  à leur  tête  Monfieur  de  L’Estrade  , Maréchal  de  Camp  , 
Commandant-Général  des  Gardes  Nationales  du  Département  de  la  Haute  - Loire  ; 
les  deux  Compagnies  du  Bataillon  des  Chafleurs  Corfes  , en  garnifon  dans  cette 
Ville  ÿla  Brigade  de  MaréchaufTée  quiyeft  en  réfidenee;  les  Écoliers  du  Collège  , qu’y 
avoijent  conduits  leurs  Profelfcurs,  & qui  s’étoient  rangés  en  bataille  avec  les  autres; 


( 2.  ) 

aînfi  que  la  petite  jeunelTe  qui  forme  une  milice  naiiTante  , 8c  qui  eft-  compofée  de 
jeunes  Garçons  de  dix  à douze  ans  ^ qui  s’exercent  dans  leurs  momens  de  loifir  à 
'la  manœuvre  , 8c  qui  à l’inftar  de  la  Garde  Nationale  , compofenc  fix  Compagnies, 
& ont  par  chacune  leur  drapeau.  La  totalité  formoit  un  bataillon  quarré  au  moyen 
de  trois  ailes  , dont  deux  aboutilToient  à un  Temple  élevé  au  milieu  de  cette  immenfc 
prairie.  Autour  de  cette  armée  de  Citoyens  Soldats , 8c  de  Soldats  ‘Citoyens  étoit 
difperfé  le  refie  des  habitans.  Le  Temple,  qui  avoir  été  élevé  pour  cette  cérémonie 
fainte  , d’après  les  ordres  8c  difpofitions  de  la  Municipalité  , étoit  de  forme  oélogone, 
& peint  aux  couleurs  de  la  Nation.  Il  avoir  en  largeur  environ  douze  toifes  de  dia- 
mètre. Après  un  premier  mafïif  haut  d’environ  douze  pieds  , s’élevoient  des  porti- 
ques majeftueux  de  dix-huit  à vingt  pieds  de  hauteur  , 8c  ces  portiques  réunis  8c  au  nom- 
bre de  huit  , formoient  les  huit  pans  compofant  l’oétogone.  Le  tout  étoit  furmonté 
d’un  couronnement  en  forme  de  voûte,  en  verdure  & feuillage.  Enfin  une  Statue  de 
la  liberté  terminoit  l’édifice.  Au  centre  du  Temple  8c  fur  le  premier  mafifif  s’élévoit 
l’Autel  de  la  Patrie  , 8c  dans  le  pourtour  intérieur  des  portiques  étoient  des  fiéges 
pour  la  Municipalité  8c  MM.  les  Notables  ; comme  aufîi  fur  les  parties  latérales  de 
l’Autel  étoit  uq  Orcheftre , non  feulement  pour  la  Mufique  guerriere,  mais  encore 
pour  MM.  du  bas  chœur  de  la  Cathédrale  , qui  compofent  la  Symphonie  de  cette 
Eglife  , 8c  qui  avoient  bien  voulu  prendre  part  à la  fête.  Lors  de  l’entrée  de  la 
Municipalité  avec  MM.  les  Notables  dans  le  bataillon  quarré,  pour  fe  rendre  dans 
le  Temple,  on  a fait  une  décharge  de  Boëtes.  Le  Corps  Municipal  8c  MM.  les 
Notables  étant  arrivés  au  Temple  8c  s’étant  placés  , la  Mefle  a été  célébrée  par  M. 
l’Abbé  de  Livinhac  , l’un  des  Officiers  Municipaux  , affifté  de  M.  l’Abbé  Portai , 
Notable,  au  fon  de  la  Mufique,  8c  au  commencement,  à l’élévation  & à la  fin  du 
factifice  ont  été  tirées  des  Boëtes.  La  Méfié  finie  , 8c  le  veiTet  Domine  falvam  fac 
Gentem  y fac  Legem  , falvam  fac  Regem  , ayant  été  exécuté  par  l’orcheftre , 

le  célébrant  s’efl:  avancé  fur  le  bord  du  Temple  , 8c  a prononcé  un  difeours  ana- 
logue à l’objet  de  la  fête. 

Après  ce  difeours , M.  le  Maire  a annoncé  que  l’on  alloit  prêter  le  Serment  de  la 
Confédération.  Alors  toutes  les  mains  fe  fontTevées  , 8c  ont  refté  dans  cette  atti- 
tude pendant  que  M.  le  Maire  a prononcé  le  Serment  ci-après. 

NOUS  JURONS  de  reflet  à jamais  fidèles  à la  Nation  , à la  Loi , ’au  Roi  , 8c 
de  maintenir  de  tout  notre  pouvoir  la  ConftitUtion  décrétée  par  l'Airemblée  Natio- 
nale & acceptée  pafle'Roi. 

NOUS  JURONS  de  protéger  de  tout  notre  pouvoir,  8c  conformément  aux  Loix , 
la  sûreté  des  perfonnes  8c  des  propriétés  , la  libre  circulation  des  fubfiftanccs  , la 
perception  ^es  impôts,  fous  quelque  forme  8c  dénomination  qu’ils  fe  perçoivent, 

& de  demeurer  unis  à tous  les  François , par  les  liens  indiffiolubles  de  la  fraternité. 


( 3 ) 

A peine  a-t-  îî  eu  fini,  que  l’air  a retenti  des  cris;  JE  LEjJLTRE.  '^Au  meme 
inftant , midi  Tonnant , toutes  les  cloches  ont  été  agitées , les  Boëtes  ont  tire , les 
Tambours  , la  Mufique , tout  a etc  mis  en  jeu.  Ce  Speétacle  etoit  vraiment  atten» 
driiïant  ÔC  majeftueux  tout  à la  fois. 

Enfuite  on  a chanté  le  “Te  Deum. 

Enfin  les  Troupes  ont  défilé  fuccelïivement  devant  la  Municipalité  , avancée  fur 
les  bords  du  Temple  ; après  quoi  on  s"eft  retiré  dans  le  même  ordre  , & pendant 
la  marche  , les  bayonnettes  & fabres  étoient  furmontes  de  chapeaux , & les  che- 
mins & rués  retentilloient  des  cris  ; vive  la,  Nation , la  Lot  ^ le  Rot^ 

De  tout  quoi  nous  avons  drefie  le  préfent  Proces-verbal  , arrête  qu  il  fera  livre 
à l’impreffion  , & que  des  exemplaires  en  feront  envoyés  à l’Afiemblee  Nationale  , au 
Roi,  à M.  Bailli,  Maire  de  la  Commune  de  Paris,  à M.  de  la  Fayette,  aux  Chefs- 
lieux  de  Diftrid  de  notre  Département , & aux  principales  Villes  de  l’Empire  François  j, 
Et  ont  fiçné  , ROCHE  - DE  - POÜZOLS  , Maire. 

REYNAUD  DE  BONNASSOU.  GUICHARD , Négociant.  DE  LI-^ 
VlNHAC,Pmre.  GARDÉS  DE  VILLEDIEU,  Médecin.  BARTHÉ-|| 

LEMY,  Avocat.  MOUTON-LA-BASTIDE , 

oncle.  Négociant.  GENESTET  , aîné.  Bourgeois.  , Médecin. \\ 

CHAPOT,  Médecin.  ROME,  Taneur  Cordonnier.  J)' 

GINEYS  , Suhfiitfit  du  Procureur  de  la  Commune. 

MIRMAND,  aîné  , Bridier.  TARDY  , pere , Apothicaire.  BAY  , aîné 
ENJOLRAS,  PORTAL  , Prêtre.  O-FARRELL  , Ingénieur. 

LIABEUF  , Teinturier.  HILAIRE  , cadet.  BONNET  ROCHARNAUD. 

BILLOER,  Ingénieur.  CHAMBON  , Laboureur.  ^ Bourrelier. 

DE  FERRAIGNHE.  FAURE  DE  CUSSAC  , pere.  BOR.IE , Avocat.  ^ 

GIRAUD,  pere.  Boucher.  CRESPY  , aîné.  BRUNEL  DES  FARGES. 

LAURENS  , viwm.  MARAVAL,  Avocat.  MARTIN  , 


Notables.., 


BADIOU,  Bourgeois. 


GUILHAUME  , Secrétaire  - Grejfier. 


P.  S.  Le  même  jour  MM.  les  Ofiîcjers  Municipaux,  MM.  les  Notables,  le  Chef 
de  la  Garde  Nationale  de  cette  Ville  , celui  des  Chalfeurs  Cprles  & celui  de  Mare- 
chauffée  ont  dîné  enfemble  ; & on  a porté  diverfes  famés,  à l'AIfemblée  Nationale , 
au  Roi,  à nos  dignes  Repréfentans  , ^ M.  de  la  Fayette,,  Citoyen  de  notre  Dépar- 
tement, & d’antres  également  intérefiantes.  Le  foir  il  y a eu  une  illumination  générale, 
& on  a tiré  fur  la  place  d’armes,  un  feu  d’artifice.. 


